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1765 umgeletjrt, unb alfo bie gütige Abfictjt ber fjofjen
SanbeSobrtgleit jemtdjtet fetj?

4.

Ob bei biefen Zwetjbeuttgfeiten grabuirte Aerjte
wirlltdj eS wagen bürfen, bon ben Amtleuten unb
SJtagtftraten jebeS OrteS ju begehren, bafe in bem Drle,
wo grabuirte Aerjte wotjnen, allen Abotfjetem unb

Shmbärjten berboten werbe, bie Arjueifunft auSjuüben

161.

(SBern SBb. 24, SJtr. 60 a.)
Je suis tres heureux, Monsieur et tres cher et

tres gracieux Palron, si vous daignös faire une

reponse ä mes lettres, et certainement je n'exami-
nerai jamais, si eile a tarde ä venir.

Nos chirurgiens praüciens de Brugg sont: 1.

feexx Sotjann granj güdjsfin. 2. feexx Sigmunb
güdjSlin. 3. feexx SobanneS Süll, tous les trois ont
vu que le Mandat a etö fait en leur faveur contre
les saigneurs, les bourreaux etc. et en consequence
de cette croyance ils ont commericö ä former leurs
attaques contre ces miserables, sans cesser eux-
mömes de pratiquer la medecine. Ils seront donc
cito ä Berne pour ötre examinö, puisque vous voules
bien vous interesser ä cela, et les deferer? Mais je
crains que cet Examen ne serve ä rien, il est plus
difficile de faire des questions que d'y repondre; la

plupart de Messieurs vos Physiciens en feront de

tres faciles; outre cela les chirurgiens trouveront
bien des moyens pour gagner les bonnes graces des

Examinateurs-Medecins, et peutötre vos Physiciens
% ront-ils charmös de prendre le parti de nos chi-
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1765 umgekehrt, und also die gütige Absicht der hohen

Landesobrigkeit zernichtet seh?

4.

Ob bei diesen Zweydeutigkeiten gmduirte Aerzte
wirklich es wagen dürfen, von den Amtleuten und
Magistraten jedes Ortes zu begehren, daß in dem Orte,
wo gmduirte Aerzte wohnen, allen Apothekern und

Wundärzten verboten werde, die Arzneikunst auszuüben?

161,

(Bern Bd. 24, Nr. 60 s,.)

Is suis trss Ksursux, Monsieur st trss eker st
très gracieux patron, si vous daignés lairs uns
rsponss à mss Isttrss, st certainement js n'sxami-
nersi jamais, si slls s tards a vsnir.

Aos «Kirurgiens praticiens ds Lrugg sont: 1.

Herr Johann Franz Füchslin. 2. Herr Sigmund
Füchslin. 3. Herr Johannes Düll, tous Iss trois ont
vu cius Is Aandst a sts lsit sn Isur laveur eontrs
Iss ssigneurs, Iss bourreaux ste. et en conséquence
ds cette crovsnce ils ont commencé a fermer leurs
attaques «entrs css missrablss, sans essser sux-
mêmes ds pratiquer la médecins. Ils seront donc
cité à Lerne pour être examiné, puisqus vous vouiss
bisn veus intéresser à cela, et Iss dslsrsr? Aals js
crains que est Lxsmsn ns serve s rien, il est plus
difficile de faire des questions que d'v répondre; la

plupart ds Messieurs vos PKvsicieris sn feront de

très faciles; outre cela les ckirurgieus trouveront
bien des inovens peur gagner Iss bonnes graces dss

LxaminatsurS'Nsdscins, st psutètrs ves PKvsicieris

Z ront-ils ekarmss ds prendre le parti de nos eki-
4
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rurgiens contre tel ou tel medecin qu'ils haissent.
En un mot. je crains qu'au lieu de bonne justice
faite ä nos chirurgiens ils reviendronl de Berne
couronnös de gloire.

Je ne vous peindrai pas, Monsieur, les person-
nages que je vous ai nommö, mais all men of can-
dour who have ever feit, or known the force and

happy effecls of long and diligenl sludies and conti-
nual application to any syslem of science, beyond
momenlary impulses, and the flashy conceits of
pelulanl pretensions, will make no scruple to allow,
that a want of early culture, almost a total privatum

in youth of intercourse wilh the most refined
part of their profession; and an absolute neglect of
a liberal education in the generalily of surgeons,
are all logether apt among them to induce Quakery,

or, at best, a narrowness in thinking about medical
subjects and an absence of that comprehensive and
universal knowledge, as well as of that ingenious
cast of temper, which indeed is requisite to com-
plete a Physician. L'ouvrage du Docteur Broklesby
on the improvement of militari/ Hospitals renferme
quantitö de tableaux de cette espece qui m'ont paru
arrachös de mon ame.

L'affaire de Burlin a ete, decide finalement par
L. L. E. E. d'une maniere infiniment satisfaisanle

pour notre ville, et tres certainement pour toutes
les villes libres de l'Ergeu. Les Burlin n'ont sans
doute pas manquö de Patrons et de bons seigneurs
dont quelquesuns ont paru souhaiter du meilleur de

leur cceur de nous exlerminer. Nos deputes se

louent infiniment de la reception que vous avös bien
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rurgiens oontrs tst on 1st médecin qu'ils Ksisssnt.
Ln un mot, js ersin» qu'au lisu cls Konus justice
faits à nos ckirurgisns ils reviendrons, cls Lsrns
couronnés äs gloirs,

ls ns vous psindrsi pas, Nonsisur, Iss person-
nages qus je vous si nommé, msis alt msn of can-
clour wko Ksvs ever fsit, or Known tks foros and

Kappv sffeots of long sud diligent studies and conti-
nusl application to snv svstem «f scisnee, bsvond
mementurv impulses, and Ike llssbv conceits ek

pstutsnt pretensions, will make no serupls to alloxv,
tkst s want of ssrlv culturs, slmost s total priva-
tion in voutk of intsroourss vitk tks most reknsd
part of tkeir profession; and an absolute neglect ok

s libsral sduestion in tks generslitv of surgeons,
sre sii tvgstker apt smong tksm tu inducs (ZusKsrv,

or, st bsst, s narrownsss in tkinliing about msdicsl
subjscts snd sn abssncs of tkst cumprsksnsivs and
universal linovvlsdgs, ss vsll ss of tkst ingenious
oast ef temper, vvkiek indeed is requisite to com-
plets a PKvsieian. L'ouvrags du Doctsur S?-«/c/e«k>i/

ott t/is im/z^ovsMenk «/" ?»i/ittt?'z/ I?««/)ika/3 rsnfsrms
quantité ds tsbtsaux ds cstts sspscs qui m'ont paru
arraekès ds men ams.

L'affaire de s sts, decide linslement par
L. L. L. L. d'uns maniere inlinimsnt satisfaisante

pour notre ville, et très certainement pour toutes
les villes libres ds t'Lrgsu. Lss Lurlin n'ont ssus
deute pss msnquè ds patrons st ds bons ssigusurs
dont quslqussuns ont psru souksitsr du meilleur ds
lsur eosur ds nous exterminer. Aus deputes ss

louent inlinimsnt ds ls reception qus veus avès bisn
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voulu leur faire: la reception la plus rebarbative
etoit celle de M. le conseiller Mutach.

J'ai appris hier que M. le banderet Imhof etoit
mourant. S'il doit mourir, je souhaite du fond de

mon ame que ce soit pour vous. J'apprends avec un
plaisir extreme que Mlle Charlotte est ä Wildenstein,
et j'ai etö enchantö de möme que toute ma famille
de faire la connoissance de Mlle Albertine qui nous
a plu infiniment.

M. le Directeur Schulthess et Mlle sa fille ont
passö hier quelques heures avec nous, ils sont
extremement contents de leur voyage.

J'ai etö persuade" d'avance que vous gagneres
de la santö ä Berne, ä la verite aux depends de la

Republique des lettres, mais assuremment pour
l'avantage de la Republique de Berne.

Brugg ce 27 Avril 1765.
Zimmermann.

162.

(SBern SBb. 24, Dix. 143.)
Un seigneur allemand ayant actuellement 31

ans, eut ä Tage de 17 ans subitement le malheur
de tomber dans un acces d'Epilepsie trös violent et
qui ne dura pas moins que quatre heures.

[(SS folgt eine fefjr ausführliche firanfengefdjidjte
unb ein Seridjt über bte btSfjertge Setjanblung. Sann
fdjliefet Zimmermann:] Mais en tout ceci je soumets
mon jugement ä celui de Messieurs de Haller et
Tissot, je les supplie de juger ce cas et de donner
sans le moindre egard pour moi les ordonnances

qui leur paroitront les meilleures.
Brugg ce 9 Mars 1765. Zimmermann.
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voulu Isur Kirs: la rsesptien Is plus rébarbative
etoit celle cks U. Is censsiller U«ta«/k.

l'si appris Kisr qus A. Is banàsrst /m/i«s stoit
mourant. 8'il àoit mourir, js souksits àu lonà às

mon sms qus os soit pour vous. .l'spprsnàs svso un
plsisir extreme qus Uli« O/êa^/oêks sst s Vilàsnstsin,
st j'si sts eneksnts às msms que touts ms lsmills
às Kirs Is oonnoisssnos às Ails ^/bsrtms qui nous
s plu inlinimsnt.

Kl. Is Lirsctsur SeKuttKsss st Nile ss tills «nt
pssss Kisr qusiqus» Ksurss svse nous, ils sont
«xtrsmsmsnt contsnts às leur vovsgs.

l'ai ete psrsusàs à'svanos qus vous gagnerss
às la ssnts s Lsrns, s la vsrits aux àspsnàs às Is

llspubliqus àss Isttrss, mais assursmmsnt pour
l'svantags às Is Kspubliqus às Lsrns.

Lrugg os 27 ^vril 1765.
Zimmermann.

162.

(Bern Bd. 24, Nr. 143.)

lin seignsur allemand svsnt actuellement 31

sus, eut a l'sge às 17 ans subitement le msIKeur
às tomber àsns un sooss à'Lpilspsis très violent et
qui ns àura pss moins que quatre Ksures.

sEs folgt eine sehr ausführliche Krankengeschichte
und ein Bericht über die bisherige Behandlung. Dann
schließt Zimmermann:^ KIsis en tout osci ss soumsts
mon sngsmsnt s eslui às Messieurs às llsllsr st
lisset, ss les supplie àe suger ee cas et àe àonnsr
sans Is moinàrs sgarà pour moi Iss oràennsness
qui Isur psroitront Iss msillsurss.

Lrugg cs 9 Usrs 1765. Aimmsrrnsnn.
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